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                    Mgr Lefebvre a-t-il fait la consécration montfortaine ? 

Le mot de l’aumônier 
 

Chers membres et amis, 
Monseigneur Lefebvre a-t-il fait la Consécra-

tion de soi-même à Jésus, la Sagesse incarnée, par 
les mains de Marie du Père de Montfort ?  

À la question posée, Monseigneur Tissier de 
Mallerais, premier biographe de Marcel Lefebvre, 
répondait dans une lettre du 22 mai 2003 : « Hélas, 
j’ignore vraiment si Monseigneur Lefebvre a fait une 
consécration de lui-même selon saint Louis-Marie 
Grignion de Montfort ; c’est pourquoi je n’en ai rien 
écrit1. Personnellement, je crois, je pense que Mon-
seigneur a fait cette consécration à Jésus, Sagesse 
Éternelle, par les mains de Marie. Il y a pour indices 
les nombreuses citations de saint Louis-Marie dans 
les conférences de Monseigneur… »2. C’est donc que 
le biographe n’a rien retrouvé dans les archives et les 
effets du fondateur de la Fraternité Saint-Pie X qui 
puisse servir de preuve3. 

Voici un des indices les plus significatifs dont 
parle Mgr Tissier de Mallerais. Au cours d’une re-
traite sacerdotale à Écône, après avoir exposé en 
substance la doctrine du Père Grignion, Monseigneur 
Lefebvre exhorte explicitement ses prêtres à faire la 
consécration mariale montfortaine : « Il a composé 
lui-même4 - dit-il - une consécration à la Sainte 
Vierge et je ne puis pas ne pas vous conseiller de la 
faire selon sa méthode. »5.  

La Providence divine n’a-t-elle pas confirmé 
Elle-même la conviction du fils dans l’épiscopat de 
l’archevêque en rappelant à Dieu l’évêque, « sauveur 
du sacerdoce et de la sainte Messe »6, un 25 mars7, 
fête de l’Annonciation et de l’Incarnation « qui est le 
mystère propre de cette dévotion »8 ? 

La lettre écrite par Mgr Tissier de Mallerais, 
en la fête de sainte Rita, patronne des causes désespé-
rées, semblait indiquer qu’il n’y aurait pas de solu-
                                                 
1 C’est-à-dire dans la biographie de Marcel Lefebvre (Clovis, 2002). 
2 Lettre du 22 mai 2003 à l’abbé Guy Castelain. 
3 Par exemple une image portant la date de sa consécration. 
4 C’est-à-dire saint Louis-Marie Grignion de Montfort. 
5 Retraite sacerdotale, Ecône, 10 septembre 1982, 12ème conférence. Cité dans 
La Vie spirituelle, par Mgr Lefebvre, Clovis, 2014, p. 425. 
6 R.P. Baillif, sermon de 1ère messe le 25 septembre 1994 à Flavigny. 
7 Cette année, le 25 mars 2016, vingt-cinquième anniversaire du décès de Mon-
seigneur Lefebvre (25 mars 1991), coïncide avec le Vendredi Saint. 
8 Le saint Esclavage. Traité de la vraie dévotion à la Sainte Vierge, n° 243. 

tion au problème posé, mais elle laissait aussi entre-
voir qu’une résolution inespérée était possible…  

En 1966, le Père Marcel Gendrot, montfortain 
et Assistant du Supérieur général de la Compagnie de 
Marie, offre personnellement les Œuvres complètes 
de saint Louis-Marie Grignion de Montfort, qui 
viennent d’être publiées aux éditions du Seuil, à Mgr 
Lefebvre, lequel est à l’époque Supérieur général des 
Spiritains9. Ils ont ensemble une conversation. Le 
montfortain lui dit : « Monseigneur, je suis content 
de vous offrir les Œuvres complètes de saint Louis-
Marie Grignion de Montfort… ». Mgr Lefebvre lui 
répond qu’il lui en est très reconnaissant, qu’il a fait 
sa consécration au Séminaire français de Rome et 
qu’il y avait au Séminaire français une ambiance très 
mariale10. Le Père Gendrot raconte de nouveau cette 
rencontre dans une lettre : « Pour ce qui est de ma 
rencontre avec Mgr Lefebvre en 1966, je vous en ai 
dit l’essentiel dans notre récente conversation. 
J’hésite pour vous donner par écrit des détails plus 
précis, car il y a bientôt 40 ans que ces évènements 
ont eu lieu et il y a toujours le risque d’oublier ou de 
modifier le contexte d’une telle rencontre. Je venais 
de publier avec la collaboration des confrères le vo-
lume des Œuvres complètes. Je connaissais déjà Mgr 
Lefebvre et son titre de Spiritain en faisait un cousin 
des Montfortains11. Quand je lui ai présenté le vo-
lume et expliqué ce qu’il contenait, il m’a dit : Vous 
savez, au Séminaire français de Rome, nous connais-
sons bien cette consécration et la plupart de nous la 
faisons avec joie… ». Le climat de cette rencontre 
très aimable et la manière de s’exprimer, pour moi, 
ne faisaient pas de doute : Mgr faisait partie du 
groupe dont il parlait »12. 

C’est donc une tradition orale qui a permis 
d’établir la preuve que Mgr Marcel Lefebvre a 
bien fait la consécration montfortaine. 

Abbé Guy Castelain+ 
                                                 
9 Mgr Lefebvre fut Supérieur général des Spiritains de 1962 à 1968. 
10 Témoignage oral du 9 août 2005 à l’abbé Guy Castelain. 
11 En vertu de l’amitié qui unissait Louis Grignion, fondateur des Montfortains, 
et Claude Poullart des Places, fondateur des Spiritains, les membres des deux 
congrégations se sont toujours considérés comme des « cousins spirituels ». Sur 
ce sujet, relire le bulletin n° 52 de janvier 2009. 
12 Lettre du 2 décembre 2005 à l’abbé Guy Castelain. Le Père Gendrot a été 
rappelé à Dieu le 8 décembre 2014. 



In memoriam 
Le Père  
Marcel Gendrot 
    

Le R. P. Marcel Gendrot, ancien Supérieur 
général de la Compagnie de Marie (Pères montfor-
tains) a été rappelé à Dieu le 8 décembre 2014. Né le 
13 juin 1921, il avait atteint sa 94ème année. R.I.P. 

Ordonné prêtre en 1946, il a été appelé à 
Rome pour prendre la fonction de Procureur général 
(représentant de la congrégation auprès du Saint-
Père) dès 1958. En 1963, il a été promu au poste 
d’Assistant du Supérieur général. Le 19 mars 1969, il 
a été lui-même nommé Supérieur général. Son man-
dat a été renouvelé pour six années en 1975. Après 
son supériorat, il a été nommé Secrétaire général de 
l’Union des Supérieurs Généraux pour la période de 
1981 à 1988. 

C’est sous l’impulsion du Père Gendrot que la 
série Documents et Recherches, spécialisée dans la 
publication de certaines archives montfortaines, allait 
mettre à la portée de tous, des documents importants 
tels que le Mémoire de Jean-Baptiste Blain, la pre-
mière biographie de Monsieur Grandet et celle du 
Père Besnard. Nous lui en sommes redevables. 

C’est aussi grâce au Père Gendrot que les 
Montfortains ont pu racheter la maison natale de 
Louis Grignion que l’on peut visiter aujourd’hui en-
core au 15, rue des Saulnerie à Montfort-sur-Meu. 

C’est lui encore qui a développé la visite des 
« lieux montfortains ». Et lorsqu’il parlait du Père de 
Montfort, durant ces visites, l’auditeur avait presque 
l’impression qu’il l’avait connu personnellement ! 

Enfin, en 1973, le Père Gendrot a été la che-
ville ouvrière de l’édition du timbre postal commé-
morant le 3ème centenaire de la naissance du Père de 
Montfort (cf. bulletin n° 105, novembre 2013). 

Il faut par contre souligner que, tandis qu’en 
1968 Monseigneur Lefebvre démissionnait pour ne 
pas avoir à coopérer à l’application de Vatican II 
chez les Spiritains, le Père Gendrot allait malheureu-
sement être chargé de la mise en œuvre du Concile 
chez les Montfortains…  

Votre aumônier a fait sa connaissance en 
2002. Il le consultait au sujet des grandes traditions 
montfortaines. C’est à l’occasion d’une rencontre à la 
Maison natale de Montfort-sur-Meu, qu’il avait relaté 
l’épisode de 1966 avec Monseigneur Lefebvre. Il l’a 
de nouveau fait en 2006, à l’occasion d’un pèlerinage 
qui regroupait quelques membres de la Confrérie 
Marie Reine des Cœurs. 

 

Le Traité 
de la  
vraie dévotion  

commenté 
par le Père Plessis, s.m.m. 

 
Rappel du plan (avec les numéros du Traité) :  
Introduction (1-13).  
Partie I. De la vraie dévotion en général (14-119). Partie II. De 
la parfaite dévotion (120-273). 
Chapitre I. Nature de la parfaite dévotion (120-133).  
Article I. Parfaite consécration à Marie égale parfaite consécra-
tion à Jésus (121-125). 
Article II. Parfaite consécration à Marie égale parfaite rénova-
tion des vœux du baptême (126-130). 
Article III. Réponses à quelques objections (131-133). 
1ère objection (131). 2ème objection (132). 3ème objection (133). 

 
Article III 

Réponses à quelques objections 
 

3ème objection 
Si je donne à la Sainte Vierge toute la valeur 

de mes actions pour l’appliquer à qui elle voudra, il 
ne lui restera plus rien pour me l’appliquer à moi-
même après ma mort, et, à cause de cela, il faudra 
peut-être que je souffre longtemps en purgatoire. 

Réponse à cette objection 
a) Cette objection,  

comme dit le bienheureux,  
est inspirée par l’amour-propre 
Elle n’est possible que grâce à notre igno-

rance de la libéralité de Dieu et de sa sainte Mère. Il 
n’est pas défendu de songer à soi et de viser spécia-
lement à s’épargner les souffrances du purgatoire. En 
définitive cela aussi pourrait bien être de l’amour de 
Dieu, au moins de l’amour de concupiscence. Mais 
pour s’épargner efficacement ces souffrances, le 
mieux n’est pas d’accumuler des richesses spiri-
tuelles, dans le seul but de posséder de quoi payer ses 
dettes après sa mort. L’idéal est de chercher à ne pas 
contracter de dettes, en ne commettant pas de fautes 
et en agissant par amour. 

Voilà pourquoi cette objection se détruit 
d’elle-même, selon l’expression du bienheureux. 
Supposons quelqu’un n’agissant que par amour. Pour 
mieux prouver cet amour, il donne à Dieu tout ce 
qu’il peut donner, sans rien réserver, ni pour lui, ni 
pour d’autres. Il ne respire que la gloire et le règne de 
Dieu et de sa sainte Mère, et il se sacrifie totalement 



pour les obtenir. Comment celui-là pourrait-il être 
puni dans l’autre vie ? Comment pourrait-il être traité 
avec plus de rigueur que tel autre, qui, cherchant seu-
lement ses intérêts personnels, n’a fait le bien que 
pour l’amour de lui-même ? Eadem mensura quo 
mensi fueritis, remetietur vobis (St Luc. VI, 38), 
c’est-à-dire : « On se servira pour vous donner à 
vous-mêmes de la mesure que vous aurez employée 
pour donner aux autres. » 

Cette âme a été généreuse et désintéressée à 
l’égard de Jésus et de Marie ; Jésus et Marie seront 
généreux à son égard dans ce monde et dans l’autre, 
dans l’ordre de la nature, de la grâce et de la gloire. 

b) On se rappellera aussi… 
On se rappellera aussi que Marie ne peut dis-

poser que de nos biens communicables, c'est-à-dire 
de la valeur satisfactoire et impétratoire de nos 
bonnes œuvres.  

Pour nos mérites, elle les conserve et embellit 
et elle nous les remettra intégralement à notre arrivée 
au Ciel. Il ne peut donc être question de ces mérites 
dans la crainte que suppose cette troisième objection. 
Mais comme les mérites ont pour effet propre de 
nous procurer la lumière de gloire à notre entrée au 
Ciel, ils n’ont aucune efficacité pour nous préserver 
du purgatoire. De même ils ne subissent aucun dom-
mage, du fait d’un séjour même prolongé dans ce lieu 
d’expiation. Seules nos satisfactions peuvent abréger 
nos souffrances ou nous en préserver.  

La vraie réponse à cette objection est donc 
bien celle que le Père de Montfort a donnée et que 
nous expliquions dans le premièrement. 

À suivre… 
 

Lettres reçues             
 

 « Merci pour votre bulletin mensuel qui est 
un réconfort dans nos vies. » 

 « Cette consécration [mariale montfor-
taine] a bouleversé ma vie et m’a donné un but… » 

 « Comme chaque année je renouvelle ma 
consécration à Jésus par les mains de Marie… » 

 « Je vous remercie beaucoup pour ce bul-
letin qui élève l’âme et nous aide dans notre médita-
tion (surtout le chapelet commenté et médité). » 

 « Un grand merci pour les différents bulle-
tins que vous m’adressez. Ils sont bien utiles au dé-
butant que je suis. » 

 « Les bulletins nous aident à penser à 
Notre-Dame, à ne pas oublier notre consécration. Ils 
nous stimulent pour reprendre nos exercices et faire 
des efforts pour imiter la Sainte Vierge. » 

 

La dizaine méditée  
à la Montfort 
pour les 
enfants 
       Deuxième mystère joyeux 
 

La Visitation 
 

Nous Vous offrons, Seigneur Jésus, cette deu-
xième dizaine en l’honneur de la Visitation de votre 
sainte Mère à sa cousine sainte Élisabeth, et de la 
sanctification de saint Jean-Baptiste, et nous Vous 
demandons, par ce mystère et par l’intercession de 
votre sainte Mère, la charité envers notre prochain. 
Ainsi soit-il.  
 

Notre Père... [Puis aux 10 Ave :] 

 
     1. La Sainte Vierge a appris de l’Ange Gabriel 
que sa cousine Élisabeth attendait un enfant. Elle 
comprend tout de suite quel est son devoir et se met 
en route pour aller l’aider chez elle. 
     2. En arrivant chez sa cousine, la Sainte Vierge 
salue Élisabeth, et dès qu’elle entend la salutation, 
l’enfant tressaille dans son sein. 
     3. L’enfant qu’elle porte est purifié du péché ori-
ginel et naîtra en état de grâce. 
     4. Inspirée par le Saint-Esprit, Élisabeth salue sa 
cousine avec les mêmes paroles que l’Ange Gabriel : 
Vous êtes bénie entre toutes les femmes… 
     5. La Sainte Vierge chante son cantique, appelé le 
Magnificat : Mon âme glorifie le Seigneur et mon 
esprit tressaille de joie en Dieu mon Sauveur. 
     6. Après la naissance de saint Jean-Baptiste, la 
Sainte Vierge retourne à Nazareth. Après ces trois 
mois de séparation, saint Joseph remarque que la 
Sainte Vierge a conçu un enfant. 
     7. La Sainte Vierge et saint Joseph laissent le Bon 
Dieu dévoiler Lui-même ce mystère : saint Joseph est 
averti en songe par l’Ange Gabriel que son épouse a 
conçu du Saint-Esprit. 
     8. Depuis que Marie a conçu Jésus par l’opération 
du Saint-Esprit, saint Joseph, à cause de son mariage 
avec elle, est devenu le Père de Jésus. 
     9. Sainte Vierge Marie, apprenez-moi la politesse 
chrétienne et le respect des autres. 
   10. Sainte Vierge Marie, apprenez-moi à être géné-
reux, à rendre service et à me dévouer. 

 
Gloire au Père... [Puis :] 
 

 Grâces du mystère de la Visitation, descendez 
dans nos âmes et rendez-les vraiment charitables. 
Ainsi soit-il. 
 



Retraites Mariales 
Montfortaines 

et 
Retraite du Rosaire 

 
 

 
 

 Du 9 mai au 14 mai (mixte, 24 places) 
 

     Retraite montfortaine à Enney (CH) 
     Directeur de la retraite : abbé Cl. Pellouchoud 
     Renseignements et inscriptions : 
     Domus Dei  0041 (0)26.921.11.38. 
 

 Du 30 mai au 4 juin (mixte, 16 places) 
 

     Retraite montfortaine au Moulin du Pin (53) 
     Directeur de la retraite : abbé G. Castelain 
     Renseignements et inscriptions : 
     Moulin du Pin  02.43.98.74.63. 
 

 Du 4 au 9 juillet (mixte, 24 places) 
 

     Retraite montfortaine à Unieux (42) 
     Directeur de la retraite : abbé G. Castelain 
     Renseignements et inscriptions : 
     Abbé P. Barrère  04.77.40.20.55. 
 

 Du 11 au 16 juillet (mixte, 36 places) 
 

     Retraite montfortaine à L’Étoile du Matin (57)  
     Directeur de la retraite : abbé L.-M. Turpault 
     Renseignements et inscriptions : 
     Abbé L.-M. Turpault  03.87.06.53.90. 

 

 Du 18 au 23 juillet (mixte, 24 places) 
 

     Retraite montfortaine au Trévoux (29) 
     Directeur de la retraite : abbé G. Castelain 
     Renseignements et inscriptions : 
     Abbé G. Castelain  06.38.79.52.73. 
 

 Du 3 au 8 octobre (mixte, 16 places) 
 

     Retraite du Rosaire au Moulin du Pin (53) 
     Directeur de la retraite : abbé G. Castelain 
     Renseignements et inscriptions : 
     Moulin du Pin  02.43.98.74.63. 

 

 Du 5 au 10 décembre (mixte, 16 places) 
 

     Retraite montfortaine au Moulin du Pin (53) 
     Directeur de la retraite : abbé G. Castelain 
     Renseignements et inscriptions : 
     Moulin du Pin  02.43.98.74.63. 
 

 

Dossier du  
Pèlerinage 2016 
13 € franco de port. Commande : 

Assoc. Pèlerinages de Tradition 
20, rue Gerbert F - 75015 PARIS 

 01.55.43.15.60. 
www.pelerinagesdetradition.com 

Les merveilleux 
cantiques 
du Père Grignion 
 

Le Père de Montfort a transposé en cantique 
la célèbre prière que voici : Ô Jésus vivant et ré-
gnant en Marie, venez et vivez en nous, en votre es-
prit de sainteté, en la plénitude de vos dons, en la 
perfection de vos voies, en la vérité de vos vertus, en 
la communion de vos mystères. Dominez en nous sur 
toutes les puissances ennemies, le monde, le démon 
et la chair, en la vertu de votre Esprit et pour la 
gloire de votre Père. Ainsi soit-il. (Œuvres complètes 
de saint Louis-Marie Grignion de Montfort, Le Seuil, 
1966, pp. 848-849. Commentaire dans le bulletin  
n° 106 (disponible sur le site La Porte Latine). 

 

Paraphrase de la célèbre prière 
Ô Jesu, vivens in Maria 

 
Ô Jésus vivant en Marie, 

Venez vivre et régner en nous, 
Exprimez en nous votre vie, 

Pour ne plus vivre que pour Vous. 
 

Formez-y vos vertus sublimes, 
Votre Esprit et sa sainteté, 
La pureté de vos maximes, 
L’ardeur de votre charité. 

 

Faites-nous part de vos mystères 
Pour Vous imiter ici-bas, 

Communiquez-nous vos lumières 
Pour nous conduire en tous nos pas. 

 

À la gloire de votre Père, 
En la vertu de votre Nom, 

Régnez en nous par votre Mère 
Sur la nature et le démon. 

Amen. 
 

Cantique n° 55, Recueil du R. P. Fradet, s.m.m. 1932. 
 

 
 

 2251 membres au 29 février 2016. 
 

 Le samedi 5 mars 2016,  
la Messe sera célébrée pour les membres  

vivants et défunts de la Confrérie. 
  

 Veuillez noter : Tout don peut faire l’objet d’un 
reçu fiscal (à demander au moment du don). 

Chèques à l’ordre de : C.M.R.C. - F.S.S.P.X. 
 

 La Confrérie sur Internet : La Porte Latine. On 
y trouve : les bulletins et une bibliothèque mariale. 
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